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ENFIN! que lui-même, depuis plus de47 ans, avait vu les bonnes re
ligieuses à l’oeuvre, les avait soutenues et encouragées.

Les autres orateurs de la soirée furent le Rév., M. C. 
Cyr, ancien élève, le Père Thomas, Mariste de Van-Buren, 
l’Hon ,-E. Michaud, M.P.P.> M. Pius Michaud, M.P. et le 
Dr Laporte. Tous ne tarirent pas d’éloges à l’adresse de 
l’oeuvre gigantesque accomplie à St-Basile de puis cinqu 
te ans. “Cela est plus que naturel, avait dit le Père Thomas, 
cela est sur naturel, cela est<divin”.
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1LA BANQUE PROVINCIALEs»
Voilà que nos homtttes de Commerce de la Ville d'Ed- 

inelldston prennent de l’initiative. Comme le demandait 
notre confrère l’“Observer” dahs soft numéro de la semaine 
dernière : Qu’a fait notre Chambre de Commerce depuis 
Six mois? “Peu de chose à la vérité, pas même assez pour 
coàsidérér cette organisation en activité. Or cette semaine, 
МЯе Al ward, secrétaire-générale devl’Association des Mar
chands Détaillants du Nouveau-Brimswick, est venue nous 
visiter. Ole a rencontrée tous les marchands de la ville et 
les a réunis mercredi soir, Après leur avoir démontré la né
cessité et leç avantages d’une association de marchands 
détaillants, Mlle AhwÉtd a proposé», la fondation d’une 
branche de cétte Association. Cette proposition fut acceptée 
par chacun çt Von fit sur le champ l’élection des officiers, 
qui furent : Président: l’Hon L.-A. Dugal; vice-président : 
R.-W. Hammond ; 2ème vice-président : A.-E Michaud ; 
secrétaire: tierby Lajoie et trésorier: I. Kasner.

Comme premier travail, l’Association passa une réso
lution, dont çopie devant être envoyée au Ministre de l’In
térieur, qu'il est<k toute nécessité et d’urgence pour le com
merce canadien et local qu’un bureau de douanes soit cons
truit à Ventrée du pont International afin que les officiers 
puissent plus facilement stirveiller la contrebande désas
treuse qui se-fait actuellement. Voilà ce que l’on peut ap
peler du vrai travail. Si l’Association, avec l’aide de notre 
député fédéral peut obtenir cette demande, elle aura un s-r- 
vice inappréciable au commerce local et à la population 
d’Edmundston toute entière.

Je dis au commerce local et c’est facile à comprendre. 
Il suffit d’aller passer une heure à Ventrée du petit, le sa
medi après-midi, et vous saurez où l’argent va. Allez jeter 
un coup d’oeil dans les livres de nos marchands, et vous sau
rez où sont les crédits.

Je dis également avantages pour toute la population, 
et J>our prouver je citerai un petit fait, drôle et bien mi-
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Sa Grandeur ajouta, à la fin, de bien douces et encou
rageantes paroles pour le pêrsonel de toute la. communau- 

ainsi que des éloges bien mérités à l’adresse de Mgr., le 
curé et supérieur.

L’orchestre d’Edmundston, et des choeurs d’enfants, 
mêlèrent à ces flots d’éloquence des accents harmonieux.

1-е lendemain matin, ü- y eut dans la chapelle de \f 
communauté, une messe pontificale célébrée par Sa GraïC 
deur Mgr., Chiasson. Le premier pasteur lui-même, voulut 
bien d’accepter d’offrir au Dieu de tout don, les remercie
ments et les actions de grâces de toute la tnaison. La cha 
pelle était splendidement décorée, des tentures flottaient 
ça et là» sur les têtes, et on avait distribué avec un goût dé 
licat sur les murs du sanctuaire, les plus belles maximes de 
nos Saints Livres exprimant le bonheur dont jouissait la 
communauté; telle cette inscription significative écrite en 
lettres d’or au dessus de la grillé du cloître: “Ecce quam 
bonum et quam jucundum habitare fratres in unum’’.

Les cérémonies de la messe dirigées par Mgr., Dugal, 
se firent silennellement et aVec un bon ordre merveilleux; 
aussi tous admirèrent la splendeur de nos offices religieux.
Sa Grandeur vêtait assisté aui trône du Rév., M. C. Nadeau, 
comme prêtre assistant, des Révds., Père Thomas et Geo.,
Bernier, comme diacre et sotis-diacre d’honneur ; des Révds,
C. Cyr et Arm., Martin comme diacre et sous-diacre d’of- 
fice. Le sermon fut donné p^r le Père Charland, O. P.

Celui-ci parla de la concordance qui doit exister dans 
une maison religieuse entrai le développement matériel et 
spirituel et montra combiqh ces deux choses ont marché 

. . ... , „ . , avec ensemble dans l’oeuvfq de St-Basile “Voilà pourquoi,
mmt mais avec une belle morale. M. X demeure sur la dit-il, on y a remarqué ta main de Dieu, qui conduit tou

UfbesomAoynons. IHravcrse^tv.ent pourSapfus grande^gre.______________________
acheter quelques ïïvres de ce legume, et lès phe* duns soft Ensuite, à midi, un fastiteux banquet préparé pas les
magasin. Deux Dames canadiennes entrent chej mon- religieuses et servi par les élèves pensionnaires, réunit tous Le Conseil local des Chcva- 

steur le marchand américain et s extasient devant les gros |es assistants dans les salles du couvent, et le festin fut sui- Hers dc Colomb vient de «"«*«* 
oignons. “Ou avez vous acheté ces beaux oignons, monsieur vi d>une nouvelle fête de l’inteHigence et du coeur M le T ‘“^ement avec M Désiré«.* ",C Dr s?,m.„y. ,«i 6, la рг.шіе,еХ”ї»;: раГеп israrrrut p”:
lomb.— Vraiment, répliquent les dames, jamais^ nous ne mes elogieux mais juste de l’Hôpital, de la science et du -ince, pour une soirée qui aura 
poumons avoir ^aussi beaux oignons chez-nous . Et ces dévouement de la bonne soeur hospitalière, dévouement lieu a la fin du mois, la date de- 
dames achetèrent à quelques sous la livre de plus cher les qiii n<; peut s’expliquer que pas soi! intense amour de Dieu- étre fi«e bien«ô‘ 
beaux oignons américains qui provenaient dune de nos ensuite le Rév., Z. Lambert loua l’oeuvre de bienfaisance du r™,,"! 
bonnes épiceries d Edmundston. du couvent pour toute.la contrée, tant au point de vue cha- dmnS

. S. l’Association des Marchands Détaillants nous em- rjtéc qu-éducation ; et eqfin M. le Dr Violette parla aussi 
peche de faire de telles betises, n aura-t-elle pas rendu un de l’oeuvre accomplie pendant cinquante ans, et exprima ans; Ce jeune virtuose a obtenu 
grand service,,* notre population f }g voeu que ces progrès se continuent à * de 4u*nze ans la médaille

*. 22ЯЄ „ isrSiSiKSr: üîfSSrg’àïiSt
1*ГТІПСС de ®и*іЄС’ marchands détaillants se sont est venu nous ravir. C’est pour remplir ce devoir si douv suh-^Ts 'étude”" ^profL"". 
organises ponr protéger leur commerce et le public en ge- que tous se rendirent, dans l’après-midi, au champ clos des Cest P°ur prélever la somme né- 
Hé,raL CX,St\ t0«J°urs: morts, où 32 religieuses tombées au champ d’honneur, pour «3sa,rc à études que M L=-
“c’est le débit qui fait le profit . Plus nos marchands ven- la plupart, à la fleur de l’âge. Là eut lieu un brillant Ver- v c T”' ac!ueilement '« 
dront, moms de profit auront-,1, à prendre sur chaque ar- mon, fait ^ ,e Rév„ Thomas Albert. L’ocateur se fit l’in- d "Ге" рГ^'іоп tmontaV"
ИСІе‘ ' terprete des sentiments de reconnaissance et de piété fili- nécessaire, il se rendra étudier à

ale de tous. Après le sermon, on chenta un Libera et un .Paris- 
Absoute, présidés par Sa Grandeur Mgr., Chiasson.

Le lendemain matin, il y eut service solennel à la cha
pelle du couvent, pour les défunts tant religieux que bien
faiteurs. La messe fut chantée par le Rév., Félix Dugal, 
assisté des Révds., C. Cyr et Geo., Bernier comme diacre 
et sous-diacre. Monseigneur l’Evêque assistait au trône et 

Durant le cours de la semaine du 2 au 4 octobre, se donna lui-même l’absoute, 
sont déroulées à l’Hotel-Dieu de St-Basile, des fêtes bien Les fêtes du “Cinquantenaire’’ étaient terminées, mais 
imposantes et qui laisseront dans les coeurs des souvenirs Ie souvenir restera longtemps gravé dans les coeurs de tous 
Inoubliables. Les Religieuses fêtèrent le cinquantième an- ceux Qui У ont assisté.
niveraairc de jfondation de lçur monastère ; cinquante ans, . Plusieurs en revenant se réchauffer au foyer qui a ab- 

i spatium” dirait l’historien latine ainsi il est leur* jeunes années, s’en allèrent réconfortés, au con
tre le couvent de St-Basile est le phis ancien tact de celles qui furent leur ange gardien sur la terre se
de bienfai’ sance*de toute notre région. disant eux-mêmes “Bonnes religieuses, votre oeuvre est IJ™ Pa»a /Jnnnp rlat rletnïlo 

Cast mardi, le 2 octobre au soir, que commença cette belle; vous transformez les intelligences; vous ennoblissez WU " c UWUUC UC» (KUUM 
fête familiale. Une grande feule d’ancien élèves, de bien- içs côeurs”. Aussi quelle ne sera pas leur récompense au dp le ШЙІяЛір Яа «в РЇІІа
tahéurs et d’amis se pressait dans les salles du couvent.Par- ciel selon ces paroles de nos Saints Livres: “Qui docent wupsae®*.- W ГШС
mi cette assistance, on remarquait d’abord Sa Grandeur alios justitiam si cut stellae fulgebunt in perpétuas aeter- “Après la manière dont Tan- 
Mffr., P.-А. Chiasson, qui avait bien voulu marquer pat sa nitates. “Ceux qui enseignent aux autres à pratiquer la ver- lac à soulagé ma fille, je sens que 
présence la Sympathie qu'il porte aux religieuses, ensuite tu brilleront comme des étoiles au plus haut des deux”. ‘ je dois faire connaître à tout le
Щрг., L.-N. Dugal, P.A.y.G., qui fut le principal organisa------------------------ , monde, l’efficacité de ce remède”,
teur de ces fêtes, et ensuite on remarquait plusieurs digni- .'.аі... .ff.V est ,e déelaraboe d’appré-
taires tant civils qu’écclésiastiques de toute la région du UN TRUC DE VENDEUR compagnie payait un
Madawaska et d’affleurs. A la séance du soir furent prorion- ------------- *4-l^ge *u Mmistre du revenu pour 2l0 Boulevard Monkiand Villa
2s plusieurs discours par des orateur, de r«on. D'abord Au, Mmdumd, . ' ShSS^LSc !

foratéur principal <Ut certainement Mgr., Brijal, foi qui ---------- La loi est daim rt définie Tkmt "Pcndant un an plus, ma
allait Mm proclamé par un des orateurs sufvaqiqi, H’âme ^Vv'V„de,-"d°papier accu'ant réception b!’e- ,Berthe; • *** d.*“s ,un 
de la mî&on’’, fit quoique en abrégé, l'historique du cou- 8omme de ri-de doit porter '"d,ge,t,”n ner,'
vent. Dan. uu récit vif et imagé, il sut tout en omet tan: de c£m£? de nobe ville, d^uï ££££££ t %* %
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vait parler avec d’autant plus d’autorité

té,

122 Si

ilités
^40,- Vous pouvez déposer vos argent toujours remboursa
bles à demande et recevoir 3 p.c., d’intérêt l’an ; lea dits inté
rêts étant capitalisés ou payés tous les six mois, le 31 mai et 
le 30 novembre de chaque année.

2o.- En vertu de règlements particuliers à cette banque, 
les argents confies a son département d’épargne sont contrôlés 
par un comité de censeurs. Ces Messieurs examinent les place
ments faits, en rapport avec ces dépôts, assurant ainsi 
déposants la plus grande protection pbssible

Зо,- Pour la commodité de tous, les dépôts de toutes sommes, 
depuis un dollar ($1.00) sont acceptés au département d’é
pargne.
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Deux ou plusieurs personnes peuvent aussi ouvrir un 
compte conjointement.

Succursale à Edmundston :
Nous sollicitons respectueusement votre 

gement et votre patronage.
F.-H. BOURGOIN, gérant local.
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UNE AUBAINE POUR 
NOTRE VILLE

LA SCARLATINE іy (g}

Il existe à l’heure actuelle de 
monbreux cas de fièvre scarlati
ne dans notre ville. Le public est 
porté à croire qué c'eqt là une 

gravité, # n’en est 
riçn. C est цпе des maladies de 
1 enfance des plus sérieuses et qui 
laisse' souvent après elle des le
sions pour la vie. Il est donc très 
important de travailler à enraver 
cette maladie le plus tôt possi
ble. La loi prescrit la quarantai
ne, et le médecin est obligé d’a
vertir le bureau de santé des cas 
qu’il a sous ses soins. Tout cito
yen qui veut le bien de notre 
ville devrait se faire un devoir 
d avertir quand il sait qu’un cas 
existe en quelque part .Proté
geons nos chers petits enfants de 
cette terrible maladie.

cet-
que

/• Les artistes Leblanc, Bourque 
et Déeilet viendront à Edmunds

ton à la fin du mois.V
-’V.-V.B. iffl*
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NOS MEDECINS FE
TENT U ST-LUC

Ik Jeudi dernier, à l'Hôpital St- 
Hasile, avait lieu le diner annuel 
d® Iа St-Luc, fête patronale des 
médecins. Le festin était présidé 
par Mgr., L.-N. Dugal, P.D.^yant 
à,sa droite le Rév., M. Nadeau, 
chapelain de l’institution.

Les médecins présents étaient 
MM. les Docteurs Laporte, Sor- 
many, Desrochers et Martin d’Ed
mundston, Lagacé de St-Basile 
et Louis Albert de Van-Buren.

;

J.-G. B.
M. Leblanc mérite certaine

ment notre attention et notre en
couragement. C’est un acadien, 
d’humble famille, qui a un ta 
lent exceptionel. C’est notrfc de
voir à tous de lui aider. Il fait 
hopneur à la race acadienne et 
française partout où il va, et par
tout où il ira, l'honneur qui lui 
sera échue rejaillira sur ses com
patriotes et sur toutes la popula
tion française du Canada.

M. Leblanc est appuyé dans

UN CINQUANTENAIRE(k I

f 1873—1923

У ses concerts, par M. Désiré Bour» 
que, baryton, et Mlle Désilet 

pianiste et accompagnatrice. •Vi

a
«ta J a
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dans un état tel qu’elle ne dési
rait même pas aucune di- eraion.

“Elle a engraissé dix-sept li
vres en prenant Tanlac, et jouit 
d’une santé parfaite. Elle mange 
admirablement bien, dort comme 
une enfant, ses nerfs sont .cal
mes, elle est forte et alerte, et elle 
jouit de son travail d’écolière et 
de la vie en grand air, comme tou
tes les autres fillettes ee santé. 
Tanlac vaut son pesant d’or".

Tanlac se vend chez
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